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-~NOTRE-DAME 1 Lundi, l'Union de quartier s'est ré~nie en présence d'élus pour soulever différents problèm~s 
. ' 

4Le ~bruit des terrasses et_ la sécu_rité 
~u centre des discussions 
'la · réunion publique de 

l'Union de quartier Notre
Dame présidée par Gérard 
!-Iüdault s'est tenue, lundi 
;oir, en présence du maire 
Éric Piolle, du conseiller mu
nicipal délégué au secteur 2, 
A.ntoine Back, de la con
_seillère municipale délé
;;ruée à la politique cl,e la vil-. 
ile, Maryvonne Boileau, et 
de l'adjointe aux espaces 
publics et à la nature en vil
le, Lucille Lheureux. 

Parmi les thèmes abordés , 
la question du quartier prio

maine prochaine >>. Laques
tion de la vidéo-survèillance 
est donc naturellement re
venue sur la· table. Éric Piol
le a alors douté 'de son effi
cacité, d'autant que dans ce 
genre d'endroits, «la durée , 
de vie des caméras est limi
tée >>·en raison des dégrada
tions. 

1 « Il y a environ 
dix établissements 
qui posent problème n 
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Chenoise a provoqué nom
bre de réactions chez les ri
verains qui dénoncent des 
«· trafics » sur la place· Éd
mond-Arnaud et des « pro
'::>lèmes de sécurité ». << La 
Jolice ne vient pas quand on 
'appelle! »s'est insurgé un 
labitant qui a rappelé que 
:e matin même, un jeune de 
l7 ans s'était pris une balle 
:lans la jambe rue Très-Cloî-
tres. 
' Éric Piolle a alors pris la 
;Jarole pour expliquer que 
les deux priorités de la Ville 
mr ce sujet sont la rue de la · 
Nurserie et la. place Ed
JllOnd-Arnaud. « Le trafic y 
est installé et' ostentatoire, 
a-t-il dit, efnous avons fait 
passer le message à la Pré
lecture et à la Direction dé-

_.partementale de la sécurité 
publique (DDSP) ». 

Le maire a néanmoins rap
pelé qu'il «faut plutôt se po
;er- la question de la con

.~ommation. Un contrôle 
"" permanent des clients est le 
seul moyen de faire baisser 
le trafic. No'ùs avons deman-

; tlé' plus d'effectifs et 17 poli
, ciers vont arriver d 'ici la se-

Gérard Hudault, dans le 
quartier, 178 établissements 
font café, restaurant ou bar 
et il y en a dans la quasi-to
talité des rues. « Le bruit est 
presque permanent entre le 
marché, les terrasses et tout 
te que ça comporte (musi
que, cris, bagarres .. . ). Beau
coup d'hàbitants partent. 
Sommes-nous üne "zone à 
sacrifier" ? Quelle est la po
litique Sl!r ce sujet ? >> 

En réponsè, Antoine Back 
a expliqué que les autorisa
tions pour les terrasses sont 
données sans terme. « Nous 
travaillons donc à~ ce qu'el
les soient limitées dans le 
temps et renouvelables, 
comme ça, en cas de man
_quetnent, on .ne les renou
velle pas. Mais nous som
mes quand même très atta
chés à ce que la ville soit 
vivante et agréable. >> 

Et Éric Piolle d'ajouter ': « Il 
y a environ dix établisse
ments qui posent problème, 
n ous en avons informé la 
Préfecture. Pour le reste, 
c'est la vie, c'est une aire 
urbaine èt vivante. >> . 
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Maryvone Boileau, Antoine Back et Éric Piolle étaient au premier rang pour écouter les griefs des habitants du 
quartier. f'll>lo te OlJG.G. 

Stationnement, circulation et piétonisation, 
les autres suj~ts qui fâchent 

Le stationnement gênant, lé 
passage à 30 km/h et les 

cyclistes sur les trottoirs sont 
·autant de sujets qui inquiè
tent les 'riverains de Notre
Dame. « Comment comptez
vous faire appliquer les rè
gles ? >> a demandé Gérard 
Hudault. « Pour le stationne
ment, nous avons commencé 
par une phase de sensibilisa
tion, a répondu le maire, car il 
nous semblait disproportion
né de commencer par des 
·amendes à 135 €. Mais nous 
allons maintenant passer à la 
verbalisation. Quant aux vé
los, l'interdiction de la circu
lation sur les trottoirs est no
tre priorité .. Nous nous don
nons jusqu'au 30 avril pour 

commencer à verbaliser 
puisque nous discutons 
d'abord avec les assodations 
de cyclistes ». 

<< On en viendra 
à la phase répressive n 

Concernant le passage à 
30 km/h, c'est Antoine Back 
qui s'est exprimé: «Les mé
dias en ont beaucoup parlé, 
l'application passe aussi par 
l'information. On en viendra 
à une phasé répressive mais 
on préfère d'abord sensibili
ser grâce à des pannealix, du 
marquage au sol et des ra
dars pédagogiques qui arri
verontp,roChainement. >> 

Une délibération de la Mé
tropole a déddé de la piéton-

nisation d'un grand nombre 
de rues du centre-ville et de 
la réduction ou suppression 
du trafic automobile boule
vards Sem bat et Lyautey. Sw 
ce point, Éric Pi olle explique 
être encore en phase de con
certation info'rmelle mais 
vouloir « donner plus de co
hérence à l'espace piéton. 
L'agréll}.dir de l'Isère à la Ca
seme de Bonne est un proje1 
'sur 15 ans. Et la suppression 
de la circulation sur tout ou 
partie des axes Sembat el 
Lyautey fera partie des dé-

, bats. >> Un effort pour l'Infor
mation et l'accès aux par
kings-relais et · parkings en 
àuvrage, avec des tarifs revus 
à la baisse, sera mis, en place . 
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